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«Ma fille bienaimée, à la suite du grand chagrin que les créatures me donnent en ces temps 

si tristes, assez pour me faire pleurer et comme ce sont des larmes d’un Dieu, elles 

résonnent dans le Ciel et sur la terre un sourire apparaîtra qui remplira de bonheur le Ciel et 

la terre. Ce sourire apparaîtra sur mes lèvres quand Je verrai les premiers fruits, les 

premiers enfants de ma Volonté, ne vivant pas à la manière humaine, mais à la manière 

divine. Ils seront marqués du sceau de ma Volonté immense, éternelle et infinie. 

Ce point éternel, qui ne se trouve présentement que dans le Ciel, apparaîtra sur la terre et 

façonnera les âmes par ses sources infinies, son action divine et la multiplication des actes 

à partir d’un seul acte. La Création, sortie de mon Fiat, sera parachevée par ce même Fiat. 

Les enfants de ma Volonté accompliront tout dans mon Fiat. Dans ce Fiat, ils me donneront, 

d’une manière complète et au nom de tout et de tous, l’amour, la gloire, les réparations, les 

actions de grâces et les louanges. Ma fille, les choses reviendront à leur origine. 

Tout est sorti de mon Fiat et, par ce Fiat, tout me reviendra. 

Ils pourront être peu mais, par mon Fiat, ils me donneront tout.»

Luisa Piccarreta
Petite fille de la Divine Volonté
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